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ACIDE PRÛSSIQUE appelée

HYDROCYANIQUE.
ESSENCE D'AMENDES

AMÈRES.

aussi 1

ALKALIS.

PERLASSE.
SELS DE TARTRE.

LESSIE.

AMMONIAQUE.
POTASSE. -

SOUDE EN TROP FORTE QUAN-
TITÉ.

ALCOHOL'

TOUTES LES BOISSONS.
SPIRITUEUSES.

HUILES ESSENTIELLES.

CRÉOSOTE.
ACIDE CARBOLIQUE.

ESSENCE DE GOUDRON.
ESSENCE DE TÉRÉBENTINE.

HUILE DE TABAC (nicotianine).
ALCOHOL AMYLIÇUM, (Fuselôl.)

GAZ D'ÉCLAIRAGE.
FUMÉES DE CHARBON DE TER
RE ET DE BRAISES ARDENTES.

ACIDE CARBONIQUE.

IODE.

NITRATE DE POTASSE. (salpètre
commun.)

NITRATE DE SOUDE. (salpètre du
Chili.)

POISONS VEGETAUX.

STRYCHNINE.
NOIX VOMIQUE.

OPIUM.
LAUDANUM.

PARÉGORIQUE.
MORPHINE.

STRAMONIUM. (herbe du diable)
BELLADONE.

HUILE DE CROI'ON.
DICITALE.

ELATERIUM. (concomre sauvage.)
ACONITE.

CIGUE. (carotte à Moreau.)
JUSQUIAME.

Une cuillérée à thé de LIQUEUR AMMONIAQUE (aqua anmo'nioe, es-
prit de corne de cerf) dans une chopine d'eau. Faites boire le tout d'un trait.

Faites boire beaucoup de VINAIGRE dilué dans de l'eau suivi de gom-
me arabique dissoute aussi dans de l'eau, ou de la tisanne de graine de lin
ou d'écorce d'orme.

Faites boire en quantité du VINAIGRE mélangé d'eau, ou du JUS DE
CITRONS, de L'ACIDE TARTARIQUE, avec de l'eau ; après cela donnez
toutes les heures, pendant trois heures, d'abord une cuillérée à soupe, ensuite
une cuillérée à thé d'huile d'olive, d'huile de castor, d'fiuile de lin, ou sim-
plement de la crème.

Délayez deux cuillérées à soupe de MOUTARDE dans une pinte d'eau
chaude, et faites en boire, jusqu'à ce que le patient ait vomi librement, ayant
en même temps le soin de titiller la luette.

Des BLANCS D'OEUFS, ou du LAIT en
que de MOUTARDE.

quantité, et ensuite un éméti

Le GRAND AIR et la RESPIRATION ARiTIFICIELLE.

De L'EMPOIS ou de la FLEUR DE BLÉ, délayé dans de l'eau, puis fai-
tes vomir avec de la moutarde.

ÉMÉTIQUE DE MOUTARDE, suivi D'HtYIE comme pour l'ammonia.
que.

Faites vômir avec de la MOUTARDE comme ci dessus, ou avec une
cuillérée à soupe de SEL DE TABLE dans un tumbler d'eau : tant que le
patient n'aura pas vômi, faites boire de l'eau en abondance, et titillez la
luette. Les meil eurs émétiques auxquelles on puisse avoir recours sont les
SULPHATES DE ZINC (vitriol blanc) ET DE CUIVRE, (vitriol bleu) le pre-
mier est préféré parce que son action est plus prompte : on en met la moi-
tié d'un plein dé, dans un demi tumbler d'eau chaude que l'on donne toutes-
les dix minutes jusqu'à ce qu'il ait produit le vomissement. Si le malade
est assoupi, il faut le tenir éveillé par tous les moyens possibles, le faire
marcher, appuié entre deux personnes, lui laver la tête et la poitrine avec
de l'eau froide, lui mettre des mouches de moutarde aux jâmbes. Il faut
aussi lui donner des stimulants, comme du café très fort, de l'esprit cam-
phré, du brandy, etc. L'électricité aura l'effet de tenir le patient éveillé..
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